

En mémoire de mes parents
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Et de mes sœurs disparues bien trop tôt

Jeannine et Georgette.
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PREFACE

Je me lance dans cette tâche pour préserver le souvenir de tragédies ayant frappé la commune de Tomblaine durant la Seconde Guerre mondiale.

Jean Albert Germain NICLAS a vu le jour à Tomblaine le 7 février 1932, en tant que fils de Paul Raymond NICLAS, qui était employé de bureau (1911-1992), et de Germaine Marie NICLAS née DARBELET, qui a exercé la profession de repasseuse (1914-1977). Jean avait 7 ans lorsque la guerre a éclaté, il a traversé toutes ces péripéties à Tomblaine, au numéro 51 de la Grande rue (Bd Barbus), en face de la porte de l’école d’agriculture. Les frappes aériennes et l’évacuation de septembre 1944 ont eu un impact durable sur lui. Il est devenu prêtre plus tard à la collégiale St Georges de Nancy et il est mort le 14 décembre 2021 à l’EHPAD Notre Maison à Nancy. De temps en temps, Jean NICLAS, surnommé ‘Jeannot’, prenait son repas chez Monsieur Claude GODFRIN. Au cours d’une de ces discutions, il a mentionné un cahier qu’il avait rédigé à la fin de la guerre. Il la confiée à M. GODFRIN qui a eu l’excellente initiative de le numériser avant de le restituer. Suite à son décès, la famille, alors qu’elle triait ses documents, n’a pas été attentive et ce papier a disparu pour toujours.

A quel moment Jean Niclas a t il écrit ce cahier ? Il n’y a pas de date spécifiée, mais d’après les témoignages et observations de toute une classe, qui apparemment était en « Activités Dirigés » (comme indiqué sur la couverture), il semblerait que ce soit après les événements de guerre. Chacun des élèves a noté ses propres souvenirs. Quel est le nombre de ces cahiers qui ont été composés sous la supervision de leur professeur.

Il est probable qu’il n’en reste plus, de nos jours.




LA COUVERTURE
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Couverture recto-verso du cahier en papier d’emballage kraft « Activités 11 dirigés »
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Agrandissement de l’étiquette
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CHAPITRE I

DANGER AERIEN

Le bourg de Tomblaine, par suite de sa situation à proximité du terrain d’aviation et en bordure de la Meurthe devait souffrir particulièrement des événements de guerre.

Le vieux Tomblaine serre ses maisons autour de la vieille église ; les constructions plus récentes s’égrainent le long des routes qui mènent à St Max à Bosserville à Saulxures ou forment quelques quartiers assez distants du centre.

Le noyau n’est qu’à 500 mètres du terrain d’aviation. Certaines rues n’en sont qu’à 70 mètres et quelques habitations n’en sont Séparées que par un chemin. Les quartiers les plus éloignés n’en sont qu’à 1200 mètres.

Aussi dès la déclaration de guerre, des précautions avaient été prises. Des tranchées avaient été creusées dans les secteurs sans caves. Les caves voutées devaient servir d’abri. Un petit nombre de familles s’étaient repliées vers l’intérieur de la France redoutant des bombardements, car nous n’étions qu’à 90 km du front, c’est-à-dire à un quart d’heure de vol pour les avions.

Le 10 mai 1940 nous subissions le 1er bombardement. Dans la même journée, une escadrille d’avions est venue à trois reprises jeter ses bombes sur le terrain. Une première torpille détruisit une maison de maraichers boulevard Jean Jaurés. Une autre bombe réduisit en ruines une maison rue Louise Michel.

Par miracle aucune victime n’était à déplorer.

Le premier bombardement avait lieu le jour même de la grande offensive des Allemands sur la Belgique. Le mois suivant le 18 juin, les ennemis entraient à Nancy, ville ouverte, passaient la Meurthe et occupaient Tomblaine. Ils s’installèrent dans les écoles, les fermes et occupaient les logements de ceux qui avaient quitté Tomblaine le 14 juin à la nouvelle de leur arrivée prochaine. Ils se montrèrent assez conciliants avec la population ; mais ils pillèrent les appartements des absents et ils commirent de nombreux dégâts.

L’occupation commençait.
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Page originale du cahier.
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Les dessins sont de JEAN NICLAS. On remarque la maison de sa famille, à proximité de celle de mes parents à l’époque.
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Dessin du premier bombardement allié.
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CHAPITRE II

L’OCCUPATION

Le terrain d’aviation avec ses hangars, qui avaient été livrés intacts, servit immédiatement aux Allemands.

Dans la suite, ils y installèrent une école d’aviation où s’entraînaient leurs très jeunes pilotes. Les accidents étaient fréquents et chaque jour, c’étaient des atterrissages manqués ou les départs qui se terminaient par des chutes. Plusieurs avions finirent dans la Meurthe ou s’écrasèrent contre divers obstacles.

A partir de 1943 l’aviation alliée avait conquis la suprématie aérienne, les passages d’avions étaient très fréquents, nuit et jour, les sirènes retentissaient et l’on pouvait s’attendre à un bombardement.

Aussi, la défense passive avait recommandé aux familles domiciliées à proximité du terrain, de quitter leurs habitations pour se réfugier à la campagne dans des villages assez proches qui devait les recevoir. Dans les écoles, par suite de l’insuffisance des abris nous ne venions plus en classe que la moitié du temps et même à partir de février 1944 nous n’allions en classe que 2 heures par jour.

Cependant, malgré toutes les recommandations peu de famille avaient accepté de quitter leur foyer menacé. C’est que nous étions habitués aux alertes inutiles et beaucoup croyaient n’avoir rien à craindre de nos allies. Aussi le premier bombardement fut une surprise.
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CHAPITRE III

PREMIER BOMBARDEMENT

Le 24 mars 1944 vers 10 h et demie une alerte durait déjà depuis plus d’une heure quand une vague d’avions apparurent moins haut que d’habitude. Ils semèrent une trainée de bombes incendiaires sur près de 3 kilomètres.

Ensuite deux chapelets de grosses bombes destinées aux hangars, tombèrent malheureusement trop tôt. La rue Pasteur à 200 m. de ceux-ci eut beaucoup à souffrir. Dix maisons étaient complétement détruites et sept autres rendues inhabitables.

Ce premier bombardement avait causé la mort de neuf personnes dont trois jeunes du S.T.O. occupés par les Allemands dans les premiers hangars.

Deux jours après un avion allemand abandonné de nuit par son équipage venait percuter dans une maison de la rue Voltaire il y faisait trois victimes dont deux morts (famille Meunier)
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